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TERRE ALDEBARAN-4 BETELGEUSE-6 )
Diamétre 12 756 km 13127 km 11 853 km
Gravité a la surface 1 1.2 0.89
Longueur de l'année 365 jours 369 jours 355 jours
Longueur du jour 23 h 56 min 24 h 36 min 23 h 45 min
Pourcentage mer/terre 70/30 91/09 11/89
Hauteur maximale 8848 m (Everest) 4780 m (Saterjee) 9 745 m (Van Gogh)
Profondeur maximale 11520 m 26700 m 5360 m
Nombre de satellites 1 2 aucun
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Premiére photo de la planéte Bételgeuse-6
prise par la sonde automatique « Neil Armstrong »

en 2142.
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DIS-MOI, KIM ... LA GELULE DE _ A\ 7 ...QU'ELLE VA MAIS CEST UNE
LA MANTRISSE QUE JAL ABSORBEE | N ; { AUSSI FAIRE QUE  YlBS VRAIE OBSESS|ON,
A FAIT POUSSER MES CHEVEUYX . b T : MES SEINS -, 'S vone /

CROIS -TU QUE .., . ARANDISSENT . -

vouS PITES GA
POUR ME. FAIRE
PLAISIR .

C'EST KIM ET SURTOUT
MO QI AVONS PES SEINS
TEOP GRANDS , PATATE /
LA NORME , C'EST

LES TIENS.

JE T'Al DEJA EXPLIQUE, MAI LAN. LABSENCE
PE CHEVEUX ETAIT UNE ANOMALIE_E TON
ORGANISME QUE LA GELULE A GUERIE : TES
SEINS SONT TOUT A FAIT NORMAUX, IL N'Y A
AUCONE RAISON POUR QU'ELLE LES
FASSE GRANPIR /




./~ JE NEN PEUX PLUS

'/ UE MANGER PES FRUITS,

W [ MON ROYAUME FDUR UN
"\ S\ BOUT PE PAIN ET U

e

L ET UNE

-

TASSE PE CAFE
BIEN cHAUD /

‘1[\ [\u( Al :
R
l-'l.. it r

JE ME SENS COUPABLE ,
LES FILLES. CEST A CAUSE
PE MOI_QUE NOUS SOMMES
COINCES \C| PEFAIS TOUT CE
TEMPS. JAl FAIT LES COMPTES !

GA VA FAIEE PELIX MOIS

QUIE NOUS SOMMES LA /

/V MAIS JE CRPOIS QUE
JE PEUX DEJA AFFEONTER
LE VOYAGE TE RETCUR.!
MA CHEVILLE EST PRATI-
QUEMENT GUERIE .

MAIS GA NE ME FAIT | WUM... JE PROPOSE TE FAIRE (N \

PLUS MAL. JE PENEE GUIE
LE FAIT DE MARCHER. \VA
MAIER A GUERIR
PLUS VITE.

TEST. T4 M'ACCCMPAGNngS Jdsqatay)
POINT P'EAL PANS LE DESERT: JE VEUX
CHASSER (INE TE CES ANTILOPES. NOUS
AVONS BESOIN DE VIANDE. CEST ANE
BONNE TROTTE ET, AU RETOUR, IL Y

ALIEA LE POIDS CE LA BETE A TRANS-
PORTEER . NOXS VERRONS COMMENT

_AH, NoN !
CEST TOM TOUR
DE LAVER LE LINGE,
MAI LAN. ON_N'A PLUS
AUCUNE PIECE
PROPRE.!

JE LAVERAI A

MON RETOUR !

PAS DACCORD,
MA BEUWE/ TU COIS
AUSS| M'AIPEE DANS

LE. ROTAGER.

T N'ES PLUS UNE GAMINE, Q
MAT LAN. CEST FATIGANT DE
DEVOIR TOUT LE TEMPS TE PIRE CE
QU'IL FAUT FAIRE ET NE PAS FAIRE.
TU N'ES FAS NOTEE FILLE: TU
ES NOTEEGA COMPAGNON TE

LERE./




TU ES BIEN

Jusad'icl, ALCUN
GA VA, LA PROBLEME.!
CHEVILLE 7

SILENCIEUX, HECTOR,

QU'EST-CEQU'ILY A7

¥~ MAVEMOISELLE KIM KELLER . JE
SUIS AMCURELIX PE TO|. PES QUE JE

CEST QUE JE VEUX TE DIEE
UM TRLUC ET JE NE TROUVE
PAS LA BONNE. FAGON PE

AHBON7CEST.
S| COMPLIQUE
QUE GA7

TAl VUE, JESUIS TOMBE EPERDPUMENT
AMOUREUX TE TOI., VOILA : C'EST GA
QUE JE. VoULAIS TE DIEE .

L~ NON, JE VOULAIS TE DIRE AUSSI N

QUE GA PEVIENT UN VRAI SUPPLICE.

NOUS VIVONS A QUATRE TANS UNE
PROMISCLITE PAS POSSIBLE, 00 Nous

N'AVONS PRESQUE ALCUN MOMENT

CE VIE PRIVEE . JE TE COTOIE ET JE
TE FROLE. A LONGUEUR PE

JOURNEE ..,

... EN MEME TEMPS QUE JE NE
PEUY RIEN FAIRE, EIEN PEMONTRERE,
PAR FPLUDPEUR, A CAUSE PES AUTRES

FILLES ... C'EST VRAIMENT LN
¥ SupPPLICE \f/_/




/ EH BIEN, MON CHER HECTOR,

IL SE PASSE QUE PEPUIS MON PLUS
JEUNE AGE JAl ETE AMOUREUSE
D'UN SELIL HOMME. CE N'EST GLIE
RECEMMENT QUE NOUS AVONS ROMFU...
JE NE SUI\S PAS ENCORE TRES SURE

D'AVOIR. REUSS! A TOURNER

LA PAGE....

QU'EST- CE GQUE JE SUIS
CENSEE PIRE 7TQUEJE SIS
MOl AUSS|I AMOURELISE
TETOL7

PAR
EXEMFLE

JE SuUis SURE EN
TOUT CAS QUE JE NE
VEUX PAS ME LIER AVEC
QU QUE CE solt ENM CE
MOMENT. J' Al BESOIN
D'UNE PERIOPE [E _
CALME FPLAT DL COTE
CES SEMTIMENTS.,,.

SENT CE QUE JE RESSENS
ROUR TO| ET JE NE
REVIENDRAL PLUS SUR
LE SUJET, LA BallLE
EST DANS TON CAMP,
p'accorr 7




IL FALT ATTENCZE
| : QU'lL S'EN AILLE .
IL EST i QU'EST-CE NOUS NE SAVONS FAS
enormve ! 4 Qu'oNFaT? S'|L EST AGRESSIF, _
- C'EST ROV RISQUE

JE VAIS . > iy IL VIENT
VoIR. od AN PAR (CI
IL EN EST, - #

RESTONS
== Y4




IMPRESSIONNANT,

. S '::qu. ” :'. ' i 'T"-I‘.. 1)

HEIN 7/...

UN SEUL COUuw  _
DE FUS\L, ET VOILA
LE TRAVAIL. AVEC
TOI , TOUT SEMBLE
FACILE, kim /

ARRETE,
HECTOR ! J'A)
DES PEFAUTS

ALISS), TU SAIS.,

QUOL JE PENSE,
HECTOR 7

LE DEERNIER
DANS L EAU

FORTERA
LANTILOPE




NON, KIM, CE QIE JE
ZESSENS POUR TOl N'EST FAS
SEULEMENT UNE HISTOIRE
CE SEXE.. MAIS CEST
Aauss) ¢al..,

L~ pis-mon, vECTOR: BES-TU SOR N
QUE TON ATTIRANCE POUR MOI N'EST 7AS
SEULEMENT UNE HISTOIRE TE SEXEY, .,
PARCE QUE DANS CE CAS, NOUS SOMMES
TOUT SEULS (Cl, NOUS PODURE(DNS

EN PROFITER FodR,,,

QUAND JE PROFPOSE A HECTOR
UE FAIRE LAMOUR, MONSIEUR SE
REFUSE . MAIS AVEC TOI, FAS
DE PROBLEME. CE N'EST
FAS JUSTE/

MAI LAN, ATTENDS /
FENTRE AVEC NOUWS, CEST
DANGEREUX DE SE_FROME -
NER DANS LE CESERT

TOUTE. SEULE /




-/ CEST UNE VRAIE
= PETITE SAUVAGE,
-\ CETTE GAMINE/...

= /  UNE SAUVAGEONNE EPRISE
= CETOl,ACE QI SEMBLE..,
VIENS, SUIVONS-La /7

OUl. EN ES- N
PERANT QU'INGE.NE

VA FAS €'Y METTRE,
- ELLE ALSS|/

ELLE EST AMOUREUSE DE MO, QUI
SUIS AMOURELIX [TE TOI, QUL NE SAIS
PAS S\ TU ES AMOURELSE DE QUEL-
QU'UN : CEST UN MAUVAIS FILM, QA /

—

LA E o=l )

TouT A FAIT/JESUS
T FOUR LE GRAND
VOYAGE PE RETOUR/

ALORS, HECTOR 7
TACHEVILLE A
TENU LE COUP”

NOUS ALLONS
METTRE LA VIANDE
A SECHER. DANS TROIS
OU QUATEE JOUES,
NOUS POURRONS

DISONS QU'ELLE
FAIT SES CLASSES
POUR ENTRER DANS
LAGE ADULTE...
PARFOIS IL Y A PES
BLESSURES..,

¥ aulest-ce oul
LU EST ARRIVE 7ELLE
S'ETAIT ECLIPSEE ET
Pils ELLE EST
REAPPARLUE EN
PLEURS, SANS VOU-
LOIR RIEN DIRE .

TIAS RAISON , MAIS
JETE PROMETS QU'IL
N'Y AURA PAS DB
CEUXIEME. FOIS, OK. ¢

7" ALLEZ, NE PLEURE PAS..,

ILN'Y A RIEN ENTRE HECTOR ET

MOL, ET RIEN NE S'EST PASSE
LA-BAS PANS LE LAC.

RIEN NE SEST
FASSE PARCE QUE
MOL SE LAl EMPE-
CHE, SINON ,,,

7 VIENS.. VIENS MAICER A

VEPECER L'ANTILOPE. INGE ET

HECTOR SONT NULS POUR CE
GENRE pE TRuC !
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MAIS ... CEST

ABSURDE, KiM ! Tu

N'ARRIVERAS JAMAIS

A DESCENPRE. CETTE

PARO\ A PIED, ET

ENCORE MOINS LA
NaT /

" QUELQUE
CHOSE NE VA
PAS, KIM~7

LAISSE-MO! ESSAYER
DAPPELER IUMMY POUR TE
TRANSPORTER . MAIS JE
CROIS @U'IL VA FALLOIR
ATTENPRE LE MATIN PE
TOUTE FAQON, LES IUMS
(ORMENT LA NUIT, COMME

Nous, TU SAIS..,

TU NE VEUX PAS
QU'UN TE. NOUS
T'ACCOMPAGNE 7

JE., JE POIS CESCENDRE JUSQU'A
LA RIVIERE. LA MANTRISSE ... JE
CROIS QU'ELLE. M'APPELLE ...

NOM ., IL FAUT
QUE J'Y AILLE




JE NE sAIS
FAS COMBIEN TE
TEMPS JE VAIS
ETEE ABSENTE.
MAIS NE vOouUS
INQUIETEZ FAS,
JE NE Cougs
ALCUN TANGER
AVEC LA
MANTEISSE.

ELLE N'A RIEN
VoULU MONTRER,
MAIS ELLE ETAIT
MORTE DE PEUR,

LA PAUVRE

KM

Ul JSE
N'AIME PAS DU
TOUT LA VOIR
PARTIR TOUTE
SEULE. COMME
GA , AU MILIEL
CE. LA NUIT,

CEST \1Cl LE
TERMINGS,

PRENDS BIEN SOIN
CE TOI ET NE TE FAIS PAS
CE soucl PoUR NOLS !

VOUS EXAGEREZ,
Vous PELX/ELLE N'EST
pAS SELLE, (UMMY
LACCOMPAGNE ET LE
JOUR NE VA PAS TAR-

PER A SE LEVER..,

T TEN VAS
DEJA 7 BoM...
MERCY POUR

LA BALADE ! 48




EN ESPERANT 7 ON DIRAIT QU' IL AVAIT LA sPHERE ...
QUL VA REVENIR \ PEUR. CE EESTER I1C1.. | AUEAlT;ELLE. UELQUIE
POUR. ME CHOSE A VOIR. AVEC. LA
JZE.CDMP(J!RE \

(T, SINON l ] ET MO! Qdl
LA T = : OUBLIE. DAPFORTER

MANTRISSE ?_'/

UNE ARME/..,

LUk
;:rv#"?’b’
\j "y,
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LA
MANTRISSE

DE LA
riviEre /

MAIS SON ASPECT A CHANGE /...
ELLE SEMBLE BIEN PLUS,,,
PLUS MENAGANTE/,,,




N'AYEZ PAS
PELR, Kim /
C'EST FINI ., JE
VAIS VoUS
SORTIR TE
La /

.

ACCROCHEZ-

VOus A MolL,

NOUS ALLONS
MONTER .




VOILA,
ICl vous
SEREZ EN
SECURITE.

 C'EST DONC vous auy N oul, CEST
ETES DERRIERE CETTE MY5- MOL. CEST UNE
TERIEUSE SPHERE / CAMERA. .

OH, MON DIEU ! JE VIENS D'UNE AUTRE PLANETE. CELA FAIT PLUSIEURS ANNEES QUE_
COMME VOUS. JE M'APPELLE SVEN Od, JOBSERVE VOS SEMBLABLES SUR ALDE -
VOUS... VouUs PLUS EXACTEMENT, QUELQUE CHOSE BARAN , JAl EU LE TEMPS PAPPRENDRE
ETES... @Ul, PANS VOTRE LANGUE , SONNE VOTRE LANGUE . ET J'OBSERVE EN PABRTI-
COMME SVEN. CULIER LE GROUFE QUi PRENP LES
GELULES [E LA MANTRISSE. JE VOUS
CONNAIS CE LONGUE DATE, KIM .

Mals ... Vous
FPARLEZ MA LANGUE,
VOUS CONNAISSEZ 7

\ MON NOM 2 -




Vvous, ., vous
ETIEZ SUR
ALDEBARAN W/

oul, CEST MON
POINT D'ATTACHE .

vous MAVEZ SOIVIE,MoL T/
... ET POURQUO! GA 7)Y/

QUE FAITES-
vOous DONC
Icl, SUR

BETELGEUSE /

CEST UNE LONGUE A / POUR LA
HISTOIRE . VOUS NE. VOULEZ ¥ MEME RAISON_
PAS VOUS SECHER 7 NoUS POULRRUO) Qul M'A POUSSE
POURRIONS AUSS! MANGER M'AVEZ. Vous A ENFREINDPRE
QRUELQUE- CHOSE TOUT EW SUIVIE? TOUTES LES LOIS

PARLANT. VOUS NAVEZ CE MON PEUPLE
FAS FAIM 7 EN ME MONTRANT
. A VOUS . JOUS ME
FASCINEZ, KIM,

\VOUS ALLEZ COMPRENCEE .
MAIS NE RESTONS FAS ICl. ALLONS
PANS (N COIN TRANGQUILLE T
PESERT, LA-HAAT.

’ NoN/! JE VEUX PP cest mrossiBLE ! oE 1
(==

QUE MES COMPAGNONS VOUS Al PIT QUE LES LOIS

PARTICI\PENT A CETTE LA RECHERCHE INTERPLANETAIRE

CONVEESATION . JE NE MINTERDISENT E ME MONTRER PARCE. QLE,

VEUX PAS ETRE LA A VOS SEMBLABLES. AVEC. VOUS, SELON NOuUS, VOTRE

TOUTE SEULE... JE FAIS UNE EXCEFTION Q| PEUPLE N'EST PAS
PEUT ME COOTER TRES CHER, ENCORE PREFPARE A
MAIS CEST IMPENSABLE QUE RENCONTRER. UNE_RACE
JE ME FASSE VOIR PAR PLUS EVOLUEE.
D'ALUTRES FPERSONNES .




¥ vous vous Ny QUE sEsT-iL | PP A "~ UNE DES MANTRISSES PICI NE
SENTEZ BIEN7 | PASSE LA-BAS, ~/ \ELT AUS LA PRESENCE DES HUMAINS
ASSEYEZ- | AVEC LA 2

= i8 ( SuUR BETELGEUSE ET ELLE DECHARGEAIT
CREATURE 7 e g SA MAUVAISE HUMELIR SUR. VOUS .
SANS MON INTERVENTION, VOUS
COURIEZ UN DANGER..

IL EXISTE PONC %J‘K N P COMMENT GA SE FAIT QUE N/ JE LES CONNAIS TEES LES MANTRISSES SONT
MANTRISSES SUR TEL- Vods EN SACHIEZ AUTANT SUR BIEN, LES MANTE{SSES. ORIGINAIRES LE LA MEME
GEUSE , COMME JE LE LES MANTRISSES 7 ET COMMENT JE I..ES ETUPIE , CEST PLANETE QUE MOl . NOS

SUSPECTAIS... AVEZ-VOUS PU ALISS| FACILE- MON METIER. MAIS J'a) DEUX BACES VlVEMT EN
MENT ME SAUVER SANS ALSS| UNE RELATION TRES SYMBIOSE PEPAUIS LA
PARTICULIERE AVEC NUIT TES TEMPS.
ELLES... d B

vous...! ¢a Alors / qAF CE SONT DES ETRES QO " SONT-ELLES VRAIMENT INTELLIGENTES 7
... MAIS... QUE. FONT DONC ONT DECIPE ILY A TRES LONGTE Ps | | JE VELX PIRE, PONE INTELLIGENCE SEMBLABLE
CEg';‘» MANTRISSES SUR CE PARTIR VERS DAUTRES PLAN | | A LA NOTRE? ET LES GELULES 7 PANS QUEL
BETELGEUSE ET SUR TES. MON TRAVAIL CONSISTE JU‘.‘:‘»TE- | | | BUT NOUS DONNENT-ELLES CES GELULES G|
ALDEBARAN 7 MENT A LES ETUDIER, POUR COM- Ve TRANSFORMENT NOTRE CRBANISME 7
PRENPRE COMMENT CES Mﬁ‘n.N‘ﬁ?_ls- G B
SES SE SONT ADAPTEES S
NOUVEL ECOSYSTEME.
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"~ JE VAIS REPONDRE A TOUTES
VOS QUESTIONS, MAIS NOUS AVONS
LE TEMPS. POURQUOI NE PAS VOUS
CHANGER P'ABORD 7?7 VYOoUS ETES
TREMPEE . JEN PROFITERAL POUR

JUSTEMENT ! JE VOULAIS QUE VOUS
Vous PETENPIEZ. JE VOUPRAIS M'ENTEE-
TENIR LONGUEMENT AVEC VOusS, J'Al DES
CHOSES IMPORTANTES A VOUS DIRE , KIM.
FAITES-MO| PLAISIR . PRENEZ UN BAIN.

L D'ACCORD, JAI COMPRIS. JE N
PUE LA SUEUR, CEST GA7 C'EST
VRA| QUE GA FAIT UN MOMENT
QUE NOUS N'AVONS PLUS DE
SAVOM ..,

JE METTRA| A SECHER VOS VETEMENTS
OU JE VOUS EN PONMERAL PAUTEES PLUS
CONFORTABLES.

PREFARER. UN PETIT DEJEUNEER,
NOUS PARLERONS EN MANGEANT.

] A

y EHSha )

L 'z‘n_"":fii.\, e
g
\ 4 5
by f}' o
NN =
B AT -

IL FAIT CHAUD, MES
VETEMENTS VONT SECHER.
EN QUELQUES MINUTES.
ET JE N'Al PAS TROP FAIM,

JE SUIS TROP TENDUE!..

77\ SUFFIT DAPPUYER 1C1 : LEAL N
JAILLIRA VES MURS ET VOUS NETTOIERA,
SANS AVO\R. BESCIM TE SAVONM. raS,
OUE VOUS SECHER, VOUS AFFLIIEREZ
SR LALTEE BOUTON .
___..--4']

VEMENTIELLE ,
VOTRE. RoccHE /
JE NE ME SIS
JAMAIS SENTIE
AUSS| PROPRE
CE MA VIE [

CETTE ROBE
_ EST \DENTIQUE
A UN MODELE _QUE _
J'Al POSSEPDE LY r‘ <\
A PLUSIEURS / A\
ANNEES... s

—
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POLIRQUO| AVOIR DECIDE
PE M'ESPIONNER PERUS

COMME. UN BAT TE
LABORATOIRE. /

JE ME SENS ENVAHIE,
HUMILIEE f JE ME SENS

|~ ErceTiE cuotte . N VB sAVAS QUE wALLAIS Y P vous.. vous MESPIONNEZ ) oul, GA FAIT 4N BON
EST UE LA MARQUE QUE JE VOUS RENCONTRER ¢IN Jcue, | | DEPQIS TouT CE TEMPS 77 MOMENT QUE JE VOUS
PREFERE. ET EXACTEMENT A KIM, ET JE VOULAIS VOUS GA FAIT UES ANNEES QUE, OBSERVE.
MA TAILLE .., VOUS POUVEZ FAIRE PLAISIR. JA| ACHETE JE N'Al PLUS CETTE ROBE !/
M'EXPLIGUER CELA, CETTE ROBE A ANATOLIE — e _
MONSIELIR. SVEN 7 JE PELIX PASSER INAPERGU
| | PARMI LES HUMAINS SANS
/"‘ TROP E UIFFICLILTE — ET,
AVEC MES PETITS ROBOTS
VOLANTS , GA A ETE FACILE
VE DECOUVRIR VOTRE
TAILLE AINSI GXIE VOS
PREFERENCES...
.
. N
7 (R | L
o /AN
a® | A
2 9 | ‘ k MEME DANS MON
. INTIMITE, A LA _,
) i MAISON, C'EST GA.~
POURQUO! 7/ QU'EST-CE ¥~ Vous NAVIEZ PAS LE ,\
QUE Vous ME VOULEZ 7 DROIT CE ME FAIRE QA /

.

N
LABORATOIRE

BANS MON TRAVAIL PE
RECHERCHE..

AU DEBUT, CEST WRAI, VOUS
ETIEZ QU'UNE SOETE DE RAT U
D'CBJET [PPOBSER-
VATION , DE SUJET DANALYSE

”~ MAIS TRES VITE CELA A CHANGE.
FABORP PARCE QUE JE ME SUIS RENDZ
COMPTE. D'UN FAIT SURPRENANT : VOTEE
RACE ET LA MIENNE SONT ETONNAM-
MENT SEMBLABLES . EXTERIELUREMENT,
CEST FLAGRANT, COMME VOUS FoUVEZ
LE CONSTATER PAR VOUS-MEME ..,

]

o

L~ MAIS INTERIELREMENT aussl/ N
NOS ORGBANISMES SONT PRESQUE
IPENTIQUES , ILS FONCTIONNENT TF
LA MEME MANIERE, NOS CERVEALX
SE RESSEMBLENT BN TOUT, ET VOS
ORGANES PE REPROPUCTION SONT

PRESQUE LA COPIE CONFORME

7
s/
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CELA_MA SIPERE, LA PROBA-
BILITE STATISTIGUE QUE CEUX
RACES DE PLANETES S| ELOIGNEES
SE RESSEMBLENT A TEL POINT EST
PRATIQUEMENT NULLE / J'Al VouLu
CRENSER. LE SUJET ET, PETIT A
PETIT, LE CENTRE TE MES_
RECHERCHES PASSA TE LETUTE
PES MANTEISSES A LETUCE
CE VOTRE BACE.

-

TIQUE. ERCUSTOLUFLANTE, MAIS CAFABLE EN MEME TEMPS
PROPIES AUX FACES PRIMITIVES."

“UNE RACE FASCINANTE, POTEE DUNE CREATIVITE ARTIS-
JE COMPORTEMENTS BRUTAUX , AGEESSIFS, IMPITOYABLES, |

N

“UE ME SUIS RENDU COMPTE CEFENPANT QU'IL Y AVAIT UNE
PIVERSITE TRES GRANCE ENTRE LES INPIWVIDUS TE NOTRE
RACE. A COTE UETRES MEDIOCRES, MESQUING, EGOISTES,
ILY EN AVAIT DAUTRES Qi , ALl CONTRAIRE , SAVAIENT ETRE ||
GENEREUX, BRILLANTS, ALTRAISTES.Y

7
ar s

HASARD, P'INPWVIDUS DE CE PERNIER TYPE. JAlI PONC
CECIDE TE LES SUWVBE UE PRES, DE LES CONNATTRPE
PLUS INTIMEMENT. "

“LE GROUPE PE PERSONNES QUAVAIT CHOISI LA MANTRISSE
POUR LELUR OFFRIR SES GELULES ETAIT COMPOSE, NON PAR

“MON BUT ETAIT PE REUNIR DES_ELEMENTS QUI M'AIDE-
RAIENT A MONTRER PLUS TARD A MOM PEUPLE Q'L
EXISTAIT DES HUMAINS CF GRANDE QUALITE , AVEC. @l
ON FOUVAIT PENSER ETABLIR DES CONTACTS PREPA -
RATOIRES.M

e r e -

‘UE ME SIS CONC MIS A SUIVRE VOTRE GROUPE ASSI OUMENT.

ET GA A ETE PR MO\ UNE EXFERIENCE FASCINANTE .,
SURTOUT AR GUELRU UN COMME MO\, SEUL ET [SOLE
DANS SOMN VAISSEAU DEFLIS CE LONGUES ANNEESN

AR 22




“AVEC LE TEMPS, CHAQUE MEMBRE TE VOTRE GROUPE

M'EST DEVENU_FAMILIER,; PROCHE. ET DANS CE PRO-

CESSUS, (N PHENOMENE TOUT NATUREL SE FIT SENTIR &

EN TANT QUE SPECIMEN MALE, J'Al ETE DE PLUS EN PLUS
SENSIBLE AUX ATTRAITS PES REPRESENTANTES FEMININES
PE VOTRE GROUFE."

N (T

4 PAR CET ASPECT EMOTIONNEL CE LA CHOSE.™

TIL FAUT PIRE GUE, PAR RAFPFOET ALK FEMMES CE MA
RACE, LES FEMMES HUMAINES SONT PLUS BELLES, PLUS
SENSUELLES, A MON AVIS. CEST AINSI QUE, TOUT SCIENTI-
FIQUE CHEWRONNE QUE JE PLISSE ETRE, J'Al ETE ATTEINT

N

|

“ET PARM| TOUTES LES FEMMES DE VOTRE
GROUPE, TRES TOT ET TRES CLAIREMENT,
H VousS M'ETES APPARUE COMME QUELRU'UN
[E SFECIAL, QUELQU'UN POSSERANT UM
CHARME, UN CHARISME PARTICALIERS., N

JAl TROUVE CELA S| EXTRACRPINAIRE
QE JE ME SUIS DIT Q' IL FALLAIT QUEJE
Vﬁés RENCONTRE, QUE JE VOUS FARLE /..

v

>

! VOTRE. QUESTION.
E SI CELA ETAIT INTERDIT FPAR LES
LOIS CE MA CIVILISATION .

Y
".‘;I:_‘.
syl
.
-

/” VOILA. JE CROIS.
AVOIR REFONPU A

JE NE SAIS PAS QUO)
PVIRE., TOUT CELA EST

NE DITES RIEN, od MAIS PARLONS =
ALORS POSEZ-MO) TOUTES
Sl... St... CES QUESTIONS ol Vous

ATABLE. JE MEURS | Sr—
TE FA\M. PAS VOUs7

TRACASSENT SUR. LA MAN - y

TRISSE , VOUS ET VOS f
AMIS, CEPUIS S| A y

LONGTEMPS . Lty ¢

e
P
/
I

TENEZ, GARPEZ-LA.
JE ME SENTIRAIS <IN
PEL MAL A LAISE S| JE
METTAIS CETTE B02E (Cl,
PANS CETTE SITUATION .
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MAIS CEST |z 4] CAFE
oA’ ET DU PAIN / NOTRE
PAIN 7

JAL APPRIS A
AFF'E CIER. CERTAINES
[E VOS HABITUTES
ALIMENTAIRES.

" ce NEST PAS QUELQUE
CHOSE QUE VOUS AVEZ FAIT
SPECIALEMENT A MON INTEN-
TION 7 SACHANT CEPUIS LONG-
TEMPS GUE VOUS ALLIEZ

BON, COMMENGONS \
PAR UNE DES QUESTIONS
CLES POUR NOUS: FOURRUO |
LA MANTRISSE [ONNE-T-EILE

SES GELULES A UN PETIT,,
GROUFE TE FERSONNES !
QUEL EST SON BUT 7

ME RENCONTRER 7

LA MANTRISSE DALCEBARAN A ETE TRES SURPRISE
ET FERPLEXE. PVEVANT UARRIVEE TES HUMAINS SUR LA PLANETE.

D'UN COTE CELA PERTURBAIT LE COMPLEXE PROCESSUS DE

SON ADAPTATION A LA FAUNE WOCALE; MAIS D'ON AUTRE

COTE , LES HUMAINS ['ONT INTRIGUEE. ILS ETAIENT UNE
RACE TRES EVOWIEE ET, EN PLUS, ETONNAMMENT SEMBLA -
BLES A CETTE AUTRE RACE QU'ELLE CONNAISSAIT
SIBIEN, LA MIENNE.

ELLE A DONC COMMENCE A LES OBSERVER, A LES ETUDIER.
ET ELLE A VITE DECOUVERT LES SURPRENANTS DE‘FAuTs CE CES
NOUVEALIX ARRIVANTS ! LEUR AGRESSIVITE, LEUR MEPRIS DE LA
FALNE AUTOCHTONE, LEUR CUPIPITE, LEGR CAPACITE A SINFLI-
GER MUTUELLEMENT DATROCES SOUFFRANCES, CELA L'A CHOQUEE
PROFONVEMENT, ET_DANS 4N PREMIER TEMPS ELLE A TOUT SIM—

PLEMENT PENSE A \OUS ELIMINER TDus, POUR. CEFENPRE

L~ MAIS , COMME MOl , ELLE S'EST
APERGUE QU'ILY AVA'-T PARMI VOUS
ES GENS CE QUALITE, UES GENS CLAIRE-
MENT AlU-DESSUS OB LA MEDIOCRITE_
PRECOMINANTE, ELLE A DONC_DECIDE
(E LES OBSERVER [E PLUS FCES ET TE
CREER LES CONDITIONS POUR ENTRER

QDIALOGUE AVEC BUX.




[~

COURTE ‘A LECHELLE TE LA
MANTRISSE | SES SEMBLABLES

SEULEMENT, | ESPERANCE \/ LES GELULES, EN PROLON-
PE VIE UUN HUMAIN EST TRES GEANT VOTRE DUREE CE VIE ET
EN AMELIORANT STRE. RESIS-
TANCE AUX ACCITENTS ET AUX
MALADIES, SERVENT A RENDRE
POSSIBLE LE LENT PROCESSUS

D'ENTREE EN CONTACT

VIVENT PENDANT CES
DIZAINES CE MILLIERS

DANNEES.

AVEC ELLE.

FAIT AVEC MA RACE : ELLE A
AUGMENTE NOTERE DUREE PEVIE

INTERLOCUTEUR A SA HAUTEUR.
ET, ACCESSOIREMENT, FOUR QUE
NOUS L AIPIONS A AVOIR UNE

CEST SA FAGON NATURELLE
D'AGIR. C'EST CE QUI'ELLE A

FOUR. POUVOIR AVDIE dN

VIE PLUS AISEE. ET
CONFORTABLE .

LA MANTRISSE NE PEUT FAS

/c::usrra_uz_s UES MACHINES , PRO-
DUIRE PE L'ENERGIE. A GRANCE. ECHELLE,
EXTRAIZE TES MINERALIX, CULTIVER
LA TERRE . SA CONFORMATION PHY-
SI\QUE NE LE PERMET PAS. POUR
LEUR VOYAGE INTERSTEULAIRE, PAR
EXEMPLE, CEST NOUS Qi LEUR

AVDNS CONSTRUIT LE VAISSEAU
SFPATIAL.

7~ i LA MANTRISSE EST N ETRE

EVOLUE, POURQUON A-T-ELLE DETRUIT
MON VILLAGE , MASSACRANT TOUS LES
HABITANTS 7 POURR(ION TUE-T-ELLE
S| FACILEMENT LES HUMAINS , COMME
ELLE A FAIT AVEC LES ANCIENNES
AUTORITES DALVEBARAN ET LEURS

\ SOLPATS () 7

|~ PARCE QUE CES MANTRISSES
QUI SONT PARTIES COLONISER DAUTRES
PLANETES TRAVERSENT UNE PERIOTE
0'AVAPTATION TRES COMPLEXE, DURANT
LAQUELLE ELLES PERUENT UNE PARTIE
CE LEURS ACRUIS INTELLECTUELS, ELLES
REDEVIENNENT EN QUELQUE SORTE UN
PEU 1SAUVAGES", ET RAISONNENT B
FAGON UN PEL TROP PRIMAIZE .
7Sl CES GENS SONT NE-
FASTES, JE LES CETRUS."

LIPENTITE PE LA PROIE.

Ou, COMME ZANS LE SUR ALDE- oul, SURTOUT N ET (C), SUR BETELGEUSE Y
Cas PE VOTRE VILLAGE, BARAN , JE SURPO- APRES VOUS COMMENT VOIENT-ELLES LA
QUAND ELLES TRAVERSENT SE QU'A PRESENT AVOIR. A\DES A PRESENCE ES HUMAINS 7
CERTAINS CYCLES OQ ELLES LA MANTRISSE REGLER. VOTEE

NE SONT GUE DES ACCEPTE SANS ABSURDE. PRO-
ANIMALX, DES PREDATELRS PROBLEME LA BLEME E

QU\ TUENT Pode MANGER PRESENCE DES GOUVERNEMENT

SANS SE SOUCIER DE HUMAINS, NON ! vieTaTorAL /

(%) VOIR "ALDEBARAN"



L~ au, 001 LA cHose BEsT_ N 7 ENvous meETtanT en N 7 @1 LES ConpiTions GA ALors /...

UN PEL PLUS COMPLIQUEE . CONTACT DIRECT AVEC SONT DIFFERENTES ET J'Al PIALOGUER AVEC LA

MAIS JE PREFERE QUE CE ELLE FOUR QZIE VOUS DEJA, DISONS, PREPARE MANTRISSE / QUAND

SOIT UNE TES MANTRISSES RUISSIEZ PIALOGUER. LE TERRAIN . JE SUIS SUR POURRZIONS -NOUS
ESSAYER ¢A 7

ELLE- MEME QUI VvOUS QUE C'EST FAISABLE.
REPONDE,,,,

COMMENT
GA7

MAIS EST-CE FAISABLE?
SUE ALDEBARAN, @A FAIT
TES SIECLES QUON BSSAIE
BN VAIN TE COMMUNIQUER.
\_AVEC LA MANTRISSE/

TOUtT o
\ SUITE St voUs
VOALEZ.

EN VOUS FAISANT VOLER DANS
CET ENGIN, JENFREINS ENCORE UNE
ALTRE PEGLE : NE PAS MONTRER A
UN PEUPLE TES MACHINES Q| SOIENT
TEOP EN AVANCE SR SON NIVEAU
TECHNOLOGIQUE. FDUZ NE FAS
INTERFERER. ZANS L'EVOLUTION
NATURELLE TES CONNAISSANCES
SCIENTIFIQUES .

VOTRE U _OUl. MEME S| NOTRE CIVILISATION \ CEST ICI.
PELIPLE. EST EST BIEN PLUS JEUNE QUE LA VOTRE . _ . Yous vods
BEALICCUP PLUS SEULEMENT, NOUS N'AVONS FAS GACHE SOUVENEZ TE
AVANCE QUE NOTRE. ENERGIE TUANS AUTANT TE CET ENDROIT 7
LE MIEN7Z GUERRES PESTRUCTREICES COMME LES )
_ HUMAINS, ET PU1S LES MANTRISSES /
NOUS ONT AIPES..,

LAVONS EXPLORE

PENDANT NOTRE
EXPETITION . IL_Y

AVAIT UNE
?E-TEMF’LE A
L INTERIEQR.
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_’ ILN'Y A PAS EN TOUT CAS, JE TRDUVE VOS MALS, FOUR COMMENCER, IL NAVAIT
E PANGER 7 APMES BIEN TEOF DANGERELISES, VAS A UTILISER LA FORCE CONIRE CETTE
NOUS N'AVONS ET VOUS LES UTILISEZ AVEC UNE INSeu- JELME. FEMME, ET IL N'AVAIT PAS A FAIRE

PAS B S CIANCE TERRIFIANTE. CE QU VOUS EST APFEL A CETTE ARME EFFROYABLE, MOR-
P ARMES.., "N 2 = ARZIVE , VOTRE BLESSURE, M'A PRO- TELLE,, POUR EMPECHER L' AFPIROCHE CE
A\ = ] FONDEMENT CHOQUE! VOUS AVEZ L'IUM, TONT IL AVAIT LUI- MEME PRO-
: FAILLL MOUR\E / VOQUE L'ATTAQUE /

GA A ETE UN ACCIUENT.
MON OOLLEGUE NA PAS FALT
EXPRES TE ME TIRER TESSUS.

NOM, IL N'Y A
VAS DANIMAUX
VANGEREUX ICl.

CEST UN ENURDIT
CONTROLE PAR

CEST CE GENRE DAGRESS|- N 7 JE Vous

VITE, QUE VOUS SEMBLEZ TROU- 6 COMPRENDS... J Al
VER NATURELLE, QUE MON PEUPLE / PARFOIS MO\ -MEME.
TROUVE TERRIFIANTE. TE LA PART - HONTE PAFARTENIR
DUN PELPLE POSSEDANT NOTRE ' 4 A LA BACE
NIVEAU PEVOLUTION CALTURELLE - b, ) HUMAINE /..,

ET SCIENTIFIQUE. C'EST A CAUSE -

UE CE. GENRE. CE CHOSES QUE

MON FEUPLE A PEUR D'ENTRER

EN CONTACT AVEC LE VOTRE.

_CES CESSINS SERVENT

A APER LES \UMS A
ENTRER EN LIAISON AVEC
ELLE: IS SUIVENT CES
COURBES AVEC LES YEUX
ET LE MOUVEMENT RESUL-
TANT TES GLOBES OCLLAL-
RES A LE POUVOIR =
PROVORUIER. CHEZ E(IX

UNE. ESPECE PE
TRANSE RECEFTIVE.

CET ENOROIT EST
EFFECTIVEMENT UNE
ESPECE. CE. TEMPLE

POUR LES WMS. CEST
Icl GU'ILS VIENNENT
"DIALOGUER" AVEC LA
MANTRISSE Qul EST,
EN QUELOUE SORTE, _
LEUR "MERE" LA, ILS BROLENT PES PLANTES
DONT LES PROPRIETES LEGEREMENT
HALLUCINODGENES FAVORISENT
LEUR ENTREE EN TRANSE .




DETENDEZ -
VOUS, ALLONGEZ-
Vous FaR TEREE
Sl Vous VOULEZ.
JE VOUS ATTENDS
EHORS. FRENEZ
TOUT VOTRE

TEMPS.

ELLE A TEJA
REPERE NOTRE
PRESENCE . SON
ORGANE. PE
COMMUNICATION
SAPPROCHE .

MAIS LES IUMS ONT UN CER - Q
VEAL TROP DIFFERENT DU NOTRE,
ET CE QUI MARCHE POUR ELX NE
MARCHERA CERTAIMEMENT PAS FOUR
NOUS . VOUS TCEVRIEZ FAIRE COMME
MON PEUFLE | CONTENTEZ-VOUS O
VOUS CONCENTEER SUR LA MANTRISSE,
OUVREZ VOTEE ESPRIT ET

ATTENDPEZ PATIEMMENT.

JAl PARLE AVEC LA
MANTRISSE /... NCROYABLE !
IN- CROYA-BLE /

_ ET COMMENT ! ¢A A
ETE UNE EXFERIENCE
TRES... TRES IMPRES-
SIONNANTE/,,,

JE CROIS QUAFRES CE QUE JE VaUS Al BACONTE
ET TOUT CE QUE VOUS AVEZ AFPRIS TE LA MAN-
TRISBE, VOUS AVEZ BESOIN DUNE PETITE FAUSE.
FOUR GUIE VOUS PUISSIEZ RESTER UN MOMENT
TOUTE SEULE AVEC VOUS-MEME .




/ JE VOUS LAISSE APPRECIER
LE FAYSAGE TRANQUILLEMENT.
JE VAIS ME REFPOSER UN PEU A
UARZIERE. LE VOL EST AUTOMA.-

\FTIQL.E. BIEN SOR .., /
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oul.., JAL
PECOUVERT UNE- _
PETITE PLAGE TRES
AGREABLE. GA VOUs
PIT, UN BAIN TE
MER 7

By

'ITT“'-——-"_

AN N

JADORE. LA MER./ JE SUIS NEE N

DITES... COMMENT GA SE FAIT QUE B HUM.., ET PANS VOTRE
ET Al VECU TOUTE MON ENFANCE Al VOUS AYEZ PANS VOTRE ARMOIRE UN PLANNING , QU EST- CE QU'ON
BORD TE LA MER. QUAND JE MEN MAILLOT TE BAIN PouR FEMME 7 ET
ELOIGNE TRCP LONGTEMPS, GA ME LE

EST CENSE FAIRE APRES
= EXACTEMENT A MA TAILLE... BAIN TE MER 7
MANQUE. / )

JE VoUus
LAl DEJA O\T,
KIM, JE S(ns
B | CEPLIS LONG-
: : W 7 TEMPS CBSETE

/) — W PAR CETTE REN-
/ y Sl S CONTRE AVEC
| 2 4 X \Vous. JE LAl

PREPAREE AVEC
SOIN /




NON, KM, Vous
BTES INJUSTE . IL NE

PARLEZ-MO\ ON N
PEU TE VOUS. VOUS

S'AGIT PAS DE GA ..,

CONMNAISSEZ TOUT SUR
MOl, ET MOI JE NE
SAlS RIEN DE
vous /

JE SU\S UN SCIENTIFIQUE TRES
RESFECTE FARMI LES MIENS, MAIS
JE SUIS AUSSI CONSIDERE COMME
(N EXCENTRIQUE , UN REBELLE,
UN FAUTEUR TE TROUBLES .
C'EST FOUR @A, DAILLEURS, QI'oN
M'A PRIE DE LAISSER MON FOSTE
[E PROFESSELZ A
L UNWERSITE ..,

S b ibe et g S
- ’ \ -..-:‘ i e i i et ;‘—v-: oy o)
{ AR : _ g
e N o | i
; R - B M= L..-.._.-n‘_wbﬂg-
4 NS Y - 5 7

.POUR. VENIR M'\SOLER DANS CES ?LANETES

ET BETELGEUSE EST DEVENUE UN SUMET
SENSIBLE.

LOINTAINES AFIN TE MENER CETTE ETUCE CE LON-
GUE_HALEINE SUR LES MANTRISSES EMIGREES. MALS,

S 'APPARITION TES HUMAINS, LA PRESENCE D'UN
REFEESENTANT DE MON PEUPLE SUR ALTEBARAN

" ET LEs AUTORITES ONT TROUWE N
QUE JE NETAIS PAS QUELQU'UN
[PASSEZ FIABLE FPOUR GE LA
NOUVELLE S\T’UATIDN RESULTAT :

JE VAIS ETRE BIENTOT

\ REMPLACE .
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JE CROIS @U'lL

EST TEMPS QUE JE
RENTRE . MES AMIS

POIWENT SE FAIRE

o soUcl .

ENLEVEZ VOTRE

JE VOUDRALIS

FE\GNOIR . LAISSEZ-
MOl APMIRER
VOTRE CORPS .

QU'EST-CE
RUE VOUs.,,

77

/ KIM, JE VAIS R

PARTIR. POUR TOUJOUES.
ET FOUR MO\ VOUS REPRE-
SENTEZ QUELQUE CHOSE
UE ... TE TRES IMPORTANT.
VOUS ETES TRES BELLE,
VOTRE CORPS EST TRES

BEAU © JE VOUDRALS Fou-
VOIR GARDER \VOTRE (IMAGE
DANS MA MEMOIRE EN
FPARTANT. EST- CE TRO¥V

QL_)W/




COMMENT ME TROUVEZ-\VOUS
FHYSIQUEMENT 7 EST-CE QUE JE
SUIS REFOUSSANT 7

NON. VOTRE VISAGE | JE PELUX
ME SEMBLE ETRANGE, VOUS TOUCHER?
MAIS AGREABLE . VOTEE

CORPS EST TRES
ﬁ';':u./{
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IL FAOT

UE VOTRE CAMFAEMENT ET
VEHI\CLLE TANS LES
LN PAS ME BAIRE VOIR ...

et AUTRE
\CULE ?_/, = C-IEST

SOREMENT LAEROEEP:

LES GENS DU VILLAGE
NOUS ONT ENFIN




" cestcela, NP e nevous N
MALHEURELSEMENT. OUBLIERAl JAMAIS,

JE FARS TEFINITIVE- KiM.,., IE,,

MENT, ET IL N'Y AURA

AUCLINE POSSIBILITE
CE CONTACT

ENTRE Nous.

JE NE VOUS
REVERRA PLUS
JAMAIS Z...

IL VAUT MIEUX
QUE JE VOUS LAISSE
ICl. VOTRE AMIL ILIM
VA VENIR.VOUS CHER-
CHER.. JE LAl DEJA
APPELE .

NE DITES PLUS
RIEN. RESTONS-
EN LA .,

0 6.5 T PR T
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MAIS QU'EST-CE "'-‘-
QUE TU FAIS

SN /4

JE TE
CROYAIS MORTE,
Kim / TouT LE
MONPE TE
CROYAT
worTe /

Mals p'oll
SORS -TU 7 COMMENT
ES-TU ARRIVEE. SUR
BETELGEUSE 7

CALME-TOl, CALME-TOI...
JE sUis LA ET JE SUIlS
BIEN VIVANTE /...

" AW, C'EST (ME LONGUE HISTOIRE, KiM /4 COMMENT AS-Tdl TRDUVE NOTRE & _JE CHERCHAIS TA .. TA
JE TE RACONTERAl @A PLUS TARD. AVANT ¥ CAMPEMENT 7 QUE FAISAIS-TU PEPOUILLE, KIM.JE ME REFU-
TOUTE CHOSE, JE VAIS VOUS RAMENER A DANS LES PARAGES 7 SAIS [E RENTRER A ALCEBA-_
AL VILLAGE. JAL CEJA ANNONCE A MARC < RAN AVANT PAVOIR TROUVE

ETA PAD QUE TU ETAIS VIVANTE, ILS ONT ! A ToN COoRPS,,,
HATE TE TE REVO\R ! ) ; My

MARC ET
MONSIELUR FAD

L~ CELA FAIT DES SEMAI- JE TE CHERCHAIS DE . _ .. CE N'EST Quiausourphul QUE,

NES GUE JE FXUILLE CES cA- ;i AaSTE MU FLELUVE, LE COTE PAR HASAED, EN FAISANT LN TOUR
VERNES COMME. ONE FOLLE / TU AVAIS DISPARL ... PLUIS LARGE POUR RENTRER AL
..- MARC ET PAD M'ACCOM- VILLAGE, J'A\ REFPERE VOTRE
PAGNAIENT AL PEBUT, MAIS cAM

ILS ONT FIN| FAE FERDPRE




MEME S| JETAIS EN DANGER,
VOLER UNE FUSEE INTERSTELLAIRE
C'EST DE LA PURE FOLIE, ALEXA . C'EST
IPICT JET TU N'AS EU ALCUN PULE
EN ENTRATNANT MARC DANS TA BETISE !

CEST IGNOBLE, ALEXA./

TU AURAIS PU AVOIR UN
PEU PLUS CONFIANCE EN MOI,
AVOIR ATTENDU PLUS LONGTEMPS,
AVANT CE TE PRECIPITER COMME
UNE FOLLE POUR VENIR ME
CHERCHER. PAR. LA MAIN,.,

JE T'Al DEJA
DIT QUE JE VAIS
ASSUMER TOUTE LA
RESPONSABILITE. JE
COMPTE FAIRE EN
SORTE QUE NI MARC
NI PAD NE g-.?-m-

PENALIS

ELLES SONT LA,
TEHORS, A LARRIERE
ET GA S'ENGUELILE
FERME / LA GAMINE

EST FURIBARDE.,,,

BIEN sUr/
SAINTE
A iho0Re
J
PRETE A SE
SACRIFIER
POUR LES
AUTRES...

APRES COUP, MAINTENANT

. QUON SAIT QUE TU N'AVAIS_PAS

BESOIN TE MOM AIPE, BIEN SOR QU
MON ACTE PARAIT DISPROFORTIONNE .
MAIS CE N'ETAIT PAS LE CAS QUAND
JAl PRIS LA DECISION, LA-BAS, SUR
ALDEBARAN, SANS ALCUNE
NOUVELLE CE To! /

TOUJOURS PRETE A TOUT ASSUMER,
A TOUT CONTROLER . ALEXA LA LLCICE,
ALEXA L' HYPEREFFICACE, ALEXA
LA DECIDEE . BETELGEUSE ETAIT_MA
MISSION, LA MISSION QUE TOI-MEME

Tu M'AVAIS CONFIEE.,,

NE SOIS PAS TROP SEVERE AVEC
ELLE, KIM. SUR ALDEBARAN , NOCUS
ETIONS CONVAINCUS QUL FALLAIT
VENIR T'AIDER SOUS PEINE CE NE

PLUS JAMAIS TE REVOIR ...

JE NEVEUX PLUS

PARLER DE-GA EN CE

MOMENT, MARC. JE S£11S
TRES FATIGUEE ..,




p'accoro,
pD'AccorRp,.. Td

W TU VAS Dor-
MR ot 7

LEILAK M'A
PRETE SA
MAISON,

NI FOUR NE PAS TE PREN-
KE UANS MES BRAS, KiM.

JE..HEU... nous NavorNs N PP NoN, MARe, SE NE PEN-
PRESQUE PAS ELL LOCCASION SE PVAS QUE CE SOIT UNE
DE PARLER DEPUIS TON ARRI- BONNE |\DEE, PERUIS NOTRE
VEE...JE..JE MEURS D'ENVIE | | SEFARATION, J'Al DO CONS-
[E DORMIR AVEC TO\, TOUTE TRUIRE UN TAS DE BARRIERES
LA SOIREE , JA| DU ME RETE- POUR. POUVOIR TENIE LE
CoUP, JE NE FEUX FAaS LES
ENLEVER. COMME GA,
P'UN COUP,

_ VRAIMENT DESOLEE DE TE
REVEILLER, KIM/ MAIS DONOVAN ET
MENEGAZ NE CESSENT CE MWAPPELER :
ILS PIAFFENT D'IMPATIENCE FPOUR TE
VOIR. ET |LS VELULENT SAVOIR Si TU
ACCEPTES @U'\LS VIENNENT AVEC

LENERVANT DIXON/ ... BIEN

sOrR QU'IL FELT VENIR. JE VEUX

QU'IL ECOUTE CE QUE JAI
A DIRE.




RAV! PE VOoUS REVOIR EN &
PLEINE FORME, MAPEMO(SEUE! V.
VOUS ETES VRAIMENT UNE
FORCE.TE. LA NATURE /

o
VENEZ PAR LA,
s'\iL Vous PLAIT S NOUS
AVONS TOOS HATE T
SAVOIR. CE QUE MAVE -
MOISELLE KELLER A
A NOUS RACONTER/

/V,JE SUPPOSE QU'IL
NE SERT A RIEN QUE JE
VOUS TISE QUE JE

REGRETTE PROFONDEMENT

CE QU SEST FPASSE. MAS

JE VOUPRRAIS GYIE vOous

SACHIEZ QUE JE NE SUIS
7AS FIER TE CERTAINES
VACHERIES QUE JE VOUS

Al BAITES_ET QUE... J'A\

, ETE TRES CONTENT

DAPPRENDPRE. QUE-VOUS

AVIEZ SUR i

...UNE DE CES DEUX MANTRISSES VIT ENFOUIE SOUS
TERRE. LA FAETIE PRINCIPALE TE SON CORPS VIT DANS
(INE GRANCE CAVERNE UN PELL PLLUS EN AVAL [l BARRAGE
QUE NOUS AVONS RENCONTEE PANS NOTEE EXFEVITION . MAIS
ELLE ETEND PES PROLONGEMENTS CE SON CORPS SodsS
FORME. TE FILAMENTS QU SE DEPLOIENT TOUT ALTOUR
D'ELLE DANS (N G\GANTESOUE RESEAU SOUTERRAIN
VE CENTAINES CE KILOMETRES.

/ ELLE A ETABLI AVEC LES
WUMS — UNE RACE LOCALE QU'ELLE
A MOPIFIEE — UNE RPELATION TE
SYMBIOSE , ILS FEUVENT COMMUN|-
QRUER ENTRE EUX, ET ILS LUl RACON-
TENT CE QU'ILS OBSERVENT [ZANS

Quzs CEAMBULATIONS.

ILS ARRIVENT MEME JUSQU'Cl. A TRAVERS CES
FILAMENTS SENSORIELS, ELLE CAPTE CE QI SE PASSE _
AUTOUR . CEST AINS| QUELLE A RU TETECTER VOTRE ARR\VEE
SURZ BETELGEUSE ET PUIS ACCOMPAGNER VOTRE INSTALLA-
TION \Cl. MAIS ELLE POSSEDE AUSSI UN AUTRE

MOYEN PORSERV/ATION ! LES IUMS.




/C.Es IUMS ETAIENT AU DEPART UNE RACE DEIA
TRES INTELLIGENTE ET GRACE AU CONTACT ET AU PIALD -
GUE AVEC LA MANTRISEE, ILS ONT ENCORE PROGRESSE .
VOTRE FAGON [E LES TRAITER A VOTRE ARRIVEE IC| A
PROFONDEMENT. CHOGUE. LES MANTRISSES. ET LA MCRT
PE CET |UM TUE PAR MONSIEUR DIXON A CEFINITIVE -
MENT CONDAMNE VOTRE PRESENCE \Cl.

--’-{'_-. Ir( 1. T : rl

i
L.

MAINS. ET ELLES ONT FRIS TES MESURES TVANS CE SENS:

LES MANTRISSES t:E&ETELeEus'E ONT CECIDE |
QU'IL FALLAIT EMPECHER |'ETABLISSEMENT CES HU-

LA F‘FZEMlEF_'E, SIMPLE MAIS CEVASTATRICE, A ETE F~
LA CREATION DUN VIRUS INFORMATIQUE. Qil A MIS .

HORS TUSAGE TOAOS LES OEPINATEURS. /A
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i 2l Y

I8 il Ay Witk { [
' : - i

o - — b

| “CcELUL m‘TS'.OLKOWSKV” INCLUS , PROVOQUANT LA

| MORT DE TOUS CES GENS LA- I-lALlT L'HABILETE DES
MANTRISSES A MANIFAULER A PDISTANCE. LES ORDINATEURS
VIENT Ddl FAIT QUE LEAUR ORGANISME UTILISE COMME
CENTRE. CE LA FPENSEE ET PE LA MEMOICE NON SEd-

LEMENT UN CERVEAL PHYSIOLOGIQUEMENT SEMBLABLE
AU NOTRE., MAIS ALISS| [ES ORGANES A BASE CE
CRISTALUX CE SILICE , COMME NOS ORDINATEURS.

LE PROCHAIN PAS,
QU'ELLES NONT PAS EN-
CORE FRANCHI, HEUREL -
SEMENT, C'EST DPE RE -
PANPEE PARMI VOUS UN
VIRUS, UN VRAL VIRLS
BIOLOGIQUE CETTE FOIS,
QU DEVEAIT VITE vous
PECIMEE. .

DANS MON CONTACT
AVEC ELLES, JAl REUSS| A
LES CONVAINCRE PE LAISSER
TOMBER CETTE DERNIERE ETAPE,
SOUS LA AROMESSE QUE LES
HUMAINS ALLAIENT METTEE
PEFINITIVEMENT FIN A0
PROCESSUS T cmognsmnom

w { AR BEEEEC 55 W

JAl REUSS| AUSS| A LEUR ~
FAIRE ACCEPTER QUUN PET\T
GROUPE D'HUMAINS PESTE SUR
PLACE , SANS INTENTION CE COLO -
NISER’. COMME (INE SORTE. AM -
BASSACE PES HUMAINS FACE ACES
MANTRISSES P'IC) .

> gl

VOILA , EN GROS,
CE QUE. JAl APFRIS
PE MON CONTACT
AVEL UNE TES
MANTRISSES .

[~ Vous NESPEREZ TOUT DE MEME N
PAS QUE NOUS ALLONS VOUS CROIRE
SUR PARDLE, COMME CA . CE QUE VOUS
RACONTEZ EST TROP EXTRAGRDINAIRE
ET TROP LOURD DE CON: NCES 7
CABANDON DU PROUET PE BETELGEUSE

REPRESENTE CES wu.tszS oE

PoLLARS & PC;JE NOS
INVESTISSE(J

Q COMPTABILITE / I/

|~ JE_CRAINS, MONSIEUR MENE -

GAZ, QUE LES "MANTRISSES NE S'EN
FOUTENT ROVALEMENT, CES FOSS\BLES
BOIRES FINANCIERS DE. VOS INVES-

TISSEURS. JE VOUS FAIS PART \C)
D'UNE TERRIBLE MENACE QI PESE
SUR VOTRE COMMUNALITE ET Vous
OSEZ ME PARLER D'INVESTISSEMENTS
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s si VITE, ,\ P o vous REGARTEZ N O cen sevire ace kaman- || PP eue & cone
MACEMOISELLE / %

BIEN, VOUS VOUS APERCE- | I TRISSE SLIT NOTRE COnVERSATION. \|/| [ compre elE vous
BIE W e SRRSOy, T TR NON PAS MOT A MOT, MAIS PLUTOT ME. DEMANDIEZ TE
VOIR N'EST FAS LA FINS FILAMENTS QI FOIN- EN “CAPTANTY NOS PENSEES. CEST MAUBIEE ¢
MIENNE ! JATTENDS TENT A LA FENETRE. \  COMME QA QUI'ELLES DIRES. SEST ELLE
TOUJIOURS QUE VoUS N COMMUNIGRUENT, ., Dies CEM ELn
APPORTIEZ TES - I ol ol

/ LORS TE NOTRE
J CONTACT. JE VoUS

VOUS AVANCEZ /

INVITE PONC A
'I ME SUIVEE A
LEXTERIEUR.
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NOUS AVONS TEJA
ETE TEMOINS DE
PLUSIEURS [E CES
PHENOMENES .
CELA NE PROUVE
RIEN /

LES CRPINA-
TEURS, MONSIEUR
MENEGATZ...

| 7~ ¢a,cesT

_ ILS SONT GUERIS . ILS MARCHENT

A NOUVEAU . ILN'Y A PLUS CE VIRUS.
CETTE STRUCTURE, CEST UNE ANTENNE :
LA MANTRISSE VIENT PE LUTILISER ROUR
ENTEKEE EN CONTACT AVEC- TOUS LES
ORP\NATELRS DU COIN. MEME. CELU)
UE VOTRE GBAND VAISSEAL, LA-HAUT,
LE “TSIOLKOWSIKKY",

" quol, LES
ORDINATELIRS 7

" CE NEST PAS
UNE GAMINE, DIXON. .
CEST UN SACRE
BouUT CE_FEMME
QU'ON A LA JE ME
SENS_ TOUT PETIT
A coTE Peue/

ARRETE TEs N
CONNERIES ,TAZIO/!
L FAUT SAVOIR
RECONNATTRE
QUAND ON A
PERDU LA PARTIE..
IL EST EVIPENT
QUE LA GAMINE
NE MENT PAS .

A CONFIRMER,
MADEMOISELLE /
MOl, LES TOURS
TE MAGIE , CE

N'EST PAS \VRAl-
MENT MOWN
Teuc/

HE, MADEMOISELLE
KELLER / VvOUS VENEZ
DE GAGNER UN FAW /

N FAN
INCONDI TIONNEL !

MAIS NOoUs

NE POUVONS PAS
LA\SSER. TOMBER
LE AROVET BETEL-
GEUSE COMME GA /
NOS PATERONS SUR
TERRE NE-LUACCEP-
TERONT SAMALS /

OE NE VEUX Y
7AS INTERFERER
TANS TA MISSION.

TU T'EN SORS
TRES BIEN, A

CE QUE Jé

L JEeT-cE %
QUE TU FAIS LA,
TOUTE SEULE?
ON DIRAIT QUIE

T4 MEVITES

ILS SERONT ;\
OBLIGES , TAZIO !
LA LD} IRTEEZDT
UE COLONISER
UNE PLANETE
Q| ABRITE. DEJA

UNE ESFECE _ 2 VOIS, y,
INTELLIGENTE. ET | [/
CEST Ecasd, | L7 -

MORN VIEUX.,,




NON, JE CRO\S QUE
JE T'Al BLESSEE HIER AVEC
MES REPROCHES UN FPEU TRCP
VIFS.,, VIENS, JAl CES
MILLIONS TE CHOSES A TE
RACONTER, TROUVONS-NOUS
UN CO(N TRANQUILLE .,

J'al REUSS)
A COMMANIQUER
AVEC LA MANTRISSE,
ALEXA , T2l TE RENPS
PTE 7 JAl AFARIS
LLE UNTAS CE

COMMENT
AVONS PASSE

A6-TU FAITZ/ Nous
TOUTE
NOTRE VIE, IRISS ET

QUELQU'UN M'A
A\PEE , ALEXA.,

COMMENT GA7
QUL GA 7

VENU PAILLEURS,
UN VENU
D'UNE AUTRE
PLANETE .

L KIM, TU VEOX PIEE _
QUE TU AS EENCONTEE
UN... UN BEXTRATERRES-

out f ot { eT_nous
AV/ONS FASSE_UNE

JOURNEE ENT\ERE A

FARLER /

AH, ALEXA., LAISSE-
MO| TOUT TE RACONTER.
TU NE VAS PAS ME

LIAISON EST FAITE.
L'ORDINATELR. 7L

"TSIOLKOWSKY"
REPOND TOUT A RAIT
NORMALEMENT.
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LE "TSIOLKOWSKY"
A REPRIS VIE/

V™ e vais Lo poNNER
L'ORDRE DE REMETTRE
EN ETAT LE FPOSTE CE
PILOTAGE ET SES AMN-

NEXES , PUIS L NOUS FAQ-
ORA (N GROUFE TE VO-
LONTAIRES POUR ALLER

ou\, ET IL
FALDRA. INCLU-
RE QUELQUES
PILOTES, POUR

POUVOIR
RAMENER LES
CELX NAVETTES

QUAND PDURRONS - NOUS
FAIBE CE SAUT JUSQU'A
LORBITE, MARC 7

INCROYABLE. [

LA-HAUT AVEC TOI ET QI SONT
MOl FOUE... FPYUIR Nous KESTEES
INTACTES...

VoS ’
VOUUEEZ .

MAIS KIM, TU TE RENDS COMPTE ?\

TL RENCONTRES ¢N EXTRATERPESTRE

ET LA PREMIERE CHOSE QUE T FA\S
C'EST COUCHER AVEC. LU 7 /

Ll A ez

V""n

Do /’?—"‘
A

-~

x\

IL AVAIT UN CORPS PARFAIT,

ALEXA, A LA PEAL TRES DOUCE /
ET SON.., SON... >

MAIS NON! ON N'A PAS FAIT QUE GA,
QUANP MEME.! ET RUIS, CEST LUl @A)
S\A PRIS L'INITIATIVE, PAS MO\ / /

PLOAS SERIEUSEMENT, KIM,
CETTE RENCONTRE ET TON CONTACT
AVEC LA MANTRISSE TE METTENT [PANS
UNE FOSITION PABTICULIERE.. _
TU DEVIENS N PERSONNAGE CLE,
ET TON NOM VA ENTRER CANS LA
PETITE. LISTE ES_NOMS Q)
MARQAUENT LES ETAFPES CE
LEVOLUTION [CE L'HISTOIRE
DB L'HUMANITE.

_NON/..cA ME
GENE. DE PARLER. DE
CES PETAILS ANEC

Tl

GA PEUT PARATTRE
UM FEU RONFLANT, MAIS C'EST
LA VERITE. EN AS-TU
CONSCIENCE 7 TU ES LE PREMIER
HUMAIN A AVODIR COMMUNIQUE
AVEC B EXTRATERRESTEES
INTELLIGENTS, KIM /

: ésmnl?ﬁ‘w




L~ OUl... ET GA ME FAIT VACHE- N
MENT PEUR/ UE FENSE QLI'L vALT
MIELX, AJ MOINS POUR. LE MOMENT,
QUE JE NE PARLE FPAS DE SVEN,N\,

suzrou;, CE.. UE CE QUE JA)

AT AVEC LU,
_—//

B

L7 OE LE PENSE AUSS|. DANS AN N
PREMIER TEMPS, TIENS-TO| A LA
VERSION QUE TOUT CE RUE TU AS
APPRIS VIENT UUN CONTACT QUE. TU
AS REUSS| A ETABLIE PAR TO-MEME

r Le [}
AW, ELLES 3 / 7 / 7
SE SONT_ L
RECONCILIEES, 7
HEUREUSEMENT/ - / .
) SENEY i
. PN
7 i
&

VOUS DANS
UN ENDROIT
PAREIL 7

I HEDTOIZ.’VJE. PEUX
TE

e

| [ e sas cue T Es amoureux N

f) €3

PE KIM. MAIS JE_M'EN FOUS, PARCE
QUE. JE SUIS SURE QUIE, A LA
LONGUE, GA NE VA PAS MARCHER
ENTRE VOUS pE(X, JE LE SENS.
ETU JE S¢S SURE ALSS! QU'ENTRE

Ol ET MO 1L VA SE PASSER
QUELRQUE CHOSE. C'EST
SELLEMENT UNE QUESTION

Y’ VOILA. C'EST \
GA QUE JE VoULAIS

™ AR, ON DETAIL © 3E N'Al QUE

18 ANS. MES SEINS VONT ENCORE

GRANPIR, T SAIS . JE PIS GA AU CAS

Ofl TU SERAIS (IN FELl PORTE SUR
LES FILLES A GROS SEINS..,

T ES ADORABLE, MAI

LAN /... ET NE T'EN FAIS PAS .
JE TROUVE TES SEINS
TRES JOLIS.




L~ EST-CE QUE TU FEUX VENIE

AVEC NOUS UN MOMENT, KIM 7 Nous

VOUDRIONS TE PARLER. ILY A UN TAS

CE CECISIONS A PRENDPRE ET Nous
AIMERIONS BIEN EN DISCUTER

» AVEC TOI .

p BON, JE VAIS
ME COUCHER . GA A
ETE 4NE LONGUE
JOURNEE ... JE ME
_ CHARGE &
PREVENIE MARC Al
SUVET DU VOL TE B\ i :
CEMAIN . b e

L~ KIM, TU TE SOUVIENS _
GQLIANP JE TAL OIT GU'EN CEPIT

TEMENT CAPABLE P'ASSUMER
CETTE MISSION7 JE NE M'ETAIS
FAS TROMPEE , HEINT

[E TON AGE ET UE JON MANGUE
P'EXFERIENCE TU ETAIS PARFA|-

NOUS AVONS BIEN
UN PEU PLUS TRAVAILLE . DEMAIN,
NOUS ALLONS FDUVOIR
DEJA NIR TOUT LE
MONDE POUR LES METTRE
Al COURANT DE LA NOU=
VELLE S\TUATION ET LEAUR
EXPLIQUER LES TECISIONS
Qul S'\MPOSENT,,,

PENSE PAS ad'IL
v AlT CES
DIFFICULTES.

" FAITES GAFFE, Vous AUTRES !
PE TOUT CE @U'|IL RACONTE, LA
MOITIE CEST DU PIPEAU /

QUE VOouUS
ETES INJUSTE, 7
MATEMOISELLE !

JE CHERCHE. MARC .
QUELRU'UN LA VU7

L ME SEMBLE Q'L
EST A PANS LA

=<7 A1, VOILA LA PETITE KIM ! LEVONS _
NOS VERRES EN HOMMAGE A CETTE SACFEE
GAMINE QU\ A SU METTRE TE LUORDRE
PANS LE BORPEL QI REGNAIT FARM)
VOUS, BANDE U'INCAPABLES /




AH... DESOLEE ! vous ALIRIEZ
FERMER LA PORTE , NON7

KIM, MARC MA DIT Q'L 'Y
AVAIT PLUS RIEN ENTRE VOUS TELUX.
C'EST GA , NON 7 PARCE QUE MO\, JE
N'Al PAS PU LU RESISTER . UE LE

TROUVE BEALL COMME UN CIEL] /

ILNY A AUCUN PROBLEME ,
INGE . JE SUIS VENUE SEULEMENT
LUl PIRE QUE LE VOL MXIS@U'A
LORBITE AURA LIEU FEMAIN SOIE.

pP'ACcORD, MARC 7

QUELQUE CHOSE
NE VA PAS, JEUNE
FILLE 7




MARC. ET MO| RENTEONS A ALCEBAPAN TES QUE
POSSIBLE : CHAQUE JOUR ECOULE JXXUE CONTRE NOUS .
LA FILLE BLONUE - COMMENT ELLE SAFPELLE 7...INGE - NOUS

ACCOMPAGNERA , AINS| QUE QUELQUES PERSDNNES Q1)
NECESSITENT UES SOING MEDICAUX PLUS URGENTS .

’ U WHIsKY,
ou VAl .
TEN VEUX7

BIEN,.. JE.VALIS TOUT FAIRE, SUR. TEREE, POUR UTILISER
MON NOUVEAL ACESTIGE EN TA FAVEUR . JE VAIS LEAR
PIRE QLE. J'Al BESOIN CE TOI \C)l. MAIS JE PENSE QUE
TU N'ECHAPPERAS PAS A (N SEJOUR PLUS OU MOINS
LONG EN PREISOM... .

MON PIEU,
QUE TU VAS ME
MANQUER./.,

- IL FAUT DONC QUE J'AILLE JUsSQUA LA TERRE,AVEC

LEA\LAH ET LES AUTRES, PDOR FAIRE (N PAPFORT SUE. CE QU SEST
PASSE 1C1 ET LEUR EXPLIQUER POORRUO! LA COLONISATION UE. BETEL-
GELSE N'EST FAS FAISABLE. FUIS JE COMPTE REVENIZ \Cl, D4
JE RESTERA! LE TEMPS PE METTEE SUR PIEC LE GROUFE
CRARGE UU CONTACT AVEC LES MANTRISSES.

- . ~ s
e --.--‘_:._.“- ‘-" : ‘:’F
/ JE NE SAIS FPAS QUELS SONT \ 74 MAIS QUE CE SOIT CLAIR ENTEE /MC?!\lSlE(_LZ QUE PUIS-UE FAIRE
TES PLANS, MAIS JAIMERAS BIEN NOUS- HECTOR : MA PEOFOSITION EST PAD, JE POUR. NOTRE BELLE
QUE TO RESTES ICI, AU MOINS FOUR DOEPEE. STFZ.lC:l'EME(‘\H- PROFESSION- vous E;l' ESF\C’Q‘C;E
E N -

UN TEMPS. JE VOLIDRAIS ANVOIR A MES NEL... T4 COMPEENDS 7
COTES PES GENS AVEC PES PONS AR- '
TISTIQCJES, COMME. TOL. LES MAt\rl"E'.S-
SES S'INTERESSENT _BEAUCOUP A

@'&Twn—é Arene-rg%

BIEN SUR, KIM,
NE T'INQUIETE.
PasS, JAl DEJA
COMPRIS BIEN
PES CHOSES. ..




/ LA BELLE ET EFFi-
CACE HERDINE VOUDRAIT
Vous DEMANDER. CE RES -
TER |Gl SUR BETELGEUSE
POUR UN TEMPS. QUANEP

JE RENTRERA| TE LA

TEREE , JE VOUDRAIS

BIEN AVOIR. QUELQU'UN

MAIS JALLAIS JUSTEMENT VOUS C'EST PARFAIT, ALORS! JE
\E AROPOSER ! UE ME SENS PLUS

DANS MON ELEMENT ICl , SUR CE

MONDE ENCORE SAUVAGE BT INTACT,
QLE SUR ALTEBABAN A TRA-

VAILLER A L INSTITUT.

¢ CE SERA (IN PLAISIR

CE TRAVAILLER. AVEC QUEL-
QU'UN COMME VOUus,
MADEMOISELLE /

VAIS POUVOIR COMPTER SUR
VOTRE PEBROUILLARDISE
LEGENDAIRE /

ET TAZIO MENEGAZ.Y

“OE PARS POUR LA TERRE AUJOCURPHUL DANS LE VAISSEAU AVEC LEQUEL JE SUIS
ARRIVEE \C\ AVEC STEVE ET LE COLONEL WONG. C'EST LEILAH QU LE PILOTERA4,
SECONDEE FPAE LE COLONEL DONOVAN. AVEC NOUS VIENPRONT ALISS| TOSHIED

ALEXA, MARE ET INGE SONT
PARTIS ILV A DEJA UNE SEMAINE .
J'ESSAIE DE NE PAS PENSER A EUX. SUR-
TCUT A ALEXA. JE CRAINS QU'UN SECUR
EN PRISON NE LA FASSE SOMBRER DANS

LA CEFRIME. LA SOLIPE ALEXA FEUT

PARZ. MOMENTS DEVENIR TRES

| QUAND JE ME REME-
MORE. MON AREIVEE IClI
SUR. BETELGEUSE, CELA ME
PARAIT TRES LOINTAIN, ET
JAL U'IMPRESSION D'AVOIR

EN REALITE , JE NE SUIS
RESTEE QUE QUELQUES
MOIS. MAIS CES MOIS
INTENSES /

VIEILLL P'AL_ MOINS PAX ANS/

- ~

TOUT LE MONDE ME PIT QUE JE ME SUIS TRES BIEN

SORTIE. DE MA MISSION . JE NE SAIS FPAS. LA MORT DU COLDNEL
WONG ET TE STEVE ME LAISSE UN GDAOT TRES AMER , QU
RELATIVISE BEaAUCOUP TOUTE IDEE DE REUSSI\TE.

“ET UIS, MON SUCCES N'A ETE POSSIBLE. QUE PAR LAIDE CE SVEN. MA RENCIN-
TRE AVEC LUI,CEST EVIVEMMENT LE FAIT LE PLUS MARRQUANT DE MON SEJOUR ICI.
ET JE SENS AL FOND DE MO\-MEME QUE JE N'Al PAS ENCORE INTEGRE TOUTES
LES REFEECLISSIONS QUE CE CONTACT AURA TANS MA VIE FUTURE.”

“EST-CE POSSIBLE GU'ENTRE NOUS IL
N'Y A\T RIEN PAUTRE GUE LE SOUVENIR
CE CETTE SEULE ET UNIGXIE RENCONTRE?
" JE NE FELX PAS LE CEOIRE...»

J VI

E(N

sCEnarIO
CESSIN =0
COULEUR 2004
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